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Hassenhausen (bataille d’Auerstaedt 1806)

Première surprise, la taille du champ de bataille : il est immense ! Son point culminant est en arrière de

Hassenhausen, et la plaine descend tout le long de la route. Autre surprise, aucun véritable obstacle à part les

villages, tous les soldats devaient être visibles les uns des autres (une fois le brouillard levé).

Troisième surprise, le diorama annoncé sur le dépliant de Bad Kosen est fermé ! (Jusqu’à nouvel ordre j’ai cru

déchiffrer sur le papier) et le denkmal du Duc de Brünswick n’est accessible qu’à travers champs. Je n’irais donc

pas, pour la même raison que la colline de Freiburg…..

Deuxième année :

Le plateau est en culture, des céréales, et il fait beau. Le monument du Duc de Brünswick est accessible par un

petit chemin en terre au milieu des champs (où j’avais eu  peur de m’enliser l’année précédente) et est ombragé

par deux grands arbres (j’ai hésité en ce 14 juillet 2003 à aller fleurir le monument de ce grand adversaire de la

France).



Dans la Pfarrhaus, à voir au rez-de-chaussée une (toute petite) exposition de matériel venant du champ de

bataille, et une  vente de cartes et documents (certains très intéressants), à l’étage un diorama que je n’ai pas pu

voir ni en 2002 ou 2003 (fermé) ni en 2006 (démonté pour réfection totale du bâtiment pour le bicentenaire).

 A voir, toujours à Hassenhausen, le monument aux morts (Prussiens et Saxons) de la bataille, avec les noms et

régiments des morts (ou décédés de leurs blessures) et quelques inscriptions patriotiques.





Humour encore : à Hassenhausen, il existe côte à côte l’Ubergasse, l’Hintergasse et l’Untergasse….. Des poètes

ces Saxons ; d’autant plus que l’Ubergasse est en bas, l’Untergasse en haut, et l’Hintergasse part du même

endroit que les deux autres.

Humour de la deuxième année : pendant que je photographiais ce monument à la gloire de l’Armée Prussienne,

je reçois un appel sur mon portable de Thierry Kerdal, le plus Prussien des membres du KRAC !

Il y a des coïncidences, parfois !


